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MoncafépréférévientduPérou, pré-
cisémentdeSantaTeresa,unvillage
isoléausudduPérou.Ilyaquelques
mois, j’y ai rencontré Guillermo
Aguiller Lozano, le président de la
coopérativedecaféHuadquina.Son
village a été détruit en 1998 par un
raz-de-marée.Guillermoapuauder-
nier moment sauver les documents

de la coopérative, avant que le bâti-
mentnedisparaisse sousunecoulée
de boue. Grâce à la solidarité du ré-
seauetauxprimes«fairtrade»,lespay-
sansdeSantaTeresaontréussiàsere-
bâtiruneexistence.

A l’échelle planétaire, ce sont 25
millions de petits paysans qui tra-
vaillentdans lesecteurducafé.Bien
souvent,ilsnepossèdentquequelques
maigreshectaresdeterre.Etsontcoin-
cés par des négociants intermédiai-
resdontlesprixoffertsarriventàpei-
neàcouvrir les coûtsdeproduction.
Aveclacertification«fairtrade»(com-
merceéquitable),cespaysansfontun

pas vers l’indépendance de leur en-
trepriseetversunavenirmeilleur.

Lecommerceéquitabledanslares-
tauration donne un signal qui a de
grands effets dans les pays du sud.
C’est làunpetitsignequiestapprécié
par toujours plusde clients. En effet,
savoir d’où provient le café et qui le
produit procure un sentiment agré-
able. Je n’oublierai pas l’histoire de
Guillermo.
Le commerceéquitable est une stratégiepour
lutter contre la pauvreté.Dans lespaysen
voiededéveloppement, les paysansà travers
desprixminimauxet uneprimeacquièrent la
possibilité de subvenir à leurs besoins.

Unpetit signalpourdegrandseffets
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